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Communiqué

La morale contre la laïcité

La France entière bruit d’un certain jugement rendu par Madame le Juge de X…. Elle
qui exerce, au nom de la République, le pouvoir judiciaire, pour ce faire, a créé la Loi dont
l’existence procède du pouvoir législatif … La confusion des pouvoirs, tous nos élèves de
lycée le savent, engendre la tyrannie et le despotisme. Avec ce jugement, la République
disparaît, la France d’avant 1789 resurgit, la Révolution démocratique est vaincue.

La Loi républicaine ne dit nulle part qu’au mariage l’un ou l’autre des conjoints doit
être vierge. Remédiant à cette « carence », Madame le Juge a dit qu’au moins, sous peine de
nullité du mariage, la femme doit l’être. Madame le Juge est une Constituante à elle toute
seule !

Si Madame le Juge avait eu quelques notions autres que formelles de la LOI et
quelque attachement aux principes de la République, elle aurait débouté le demandeur et
déclaré son incompétence de juge en la matière.

Le mythe de la virginité, en l’occurrence exclusivité du « genre » féminin avant le
mariage – et même après le coït fécondant dans le saint cas, catholique, apostolique et romain,
du mythe de la Vierge Marie*- relève, comme tous les mythes, de la croyance. La croyance
permet, paraît-il, de distinguer le bien du mal : elle crée la morale qui s’accommode du « Tu
ne tueras point » et de la peine de mort, de la virginité avant et de la polygamie après, de la
condamnation du vol d’un pain et de la rétribution en millions d’euros des spéculateurs
spoliateurs du genre humain.

La République fonde les relations sociales, y compris les relations les plus privées, les
plus intimes, comme celles qui concernent la sexualité, sur des principes qui sont l’expression
de sa dimension laïque native. La République, la res publica, la chose publique, est celle du
peuple ; c’est de lui qu’elle tient ce qui lui est propre : la laïcité d’où découlent les principes
de Liberté, d’Egalité, de Fraternité.

Chacun de ces principes porte en lui-même sa limite. La liberté de chacun s’arrête là
où commence la liberté d’autrui, l’égalité meurt quand l’égalitarisme prétend se corriger par
l’équité, la fraternité ne peut s’exercer quand celui qui y prétend conteste simultanément les
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deux autres principes. Les principes de la République n’ont que faire des morales : ils sont
universels alors que la morale est fluctuante, fuyante et discriminante.

La France bruit du jugement sidérant, anticonstitutionnel et surtout antirépublicain et
antidémocratique de Madame le Juge de X… qui s’est crue autorisée à s’immiscer dans les
pratiques et manies communautaristes d’un justiciable auquel il aurait été préférable qu’elle
rappelât les principes républicains qui régissent les rapports sociaux du territoire sur lequel il
a choisi de vivre.

Mais la France aussi bruit … du silence :
1/ du Parquet qui n’a pas réagi ;
2/ de la Garde des Sceaux qui se tait ;
3/ du Premier Ministre qui détourne ailleurs son attention ;
4/ du Président de la République qui a sans doute une extinction de voix ou une
grosse migraine qui l’empêche de faire son boulot.

Peut-être ces gens-là sont-ils normalement « moraux » et trouvent-ils normalement
« moral » de rompre un marché qui a vu l’acheteur trompé sur la marchandise, le maquignon
dupé par le vendeur qui lui a refilé pour le prix d’une fraîche génisse une vache amouillante,
un mâle imbécile, atteint du syndrome Fourniret, être privé du plaisir d’enfiler une oie
blanche …

Il est temps que les Républicains sortent de la stupeur qui les a depuis trop longtemps,
eux aussi, réduits au silence. S’ils se taisent comme le Parquet, Rachida DATI, François
FILLON, Nicolas SARKOZY, ne sera-t-il pas légitime de penser qu’ils sont aussi
républicains que les sus-dits, c'est-à-dire pas du tout, plus du tout ?

Capitalismus delendus est.
SFDB, le 2 juin 2008

Françoise Roche

* Bien des musulmans révèrent cette sainte catholique.


